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Les affections de l'appareil circulatoire par la staie veineuse
qu'elles entraînent dans les parois de l'intestin, causent également
de la constipation.

Les maladies nerveuses, muéningites, ataxie locomotrice, en
causent également. Dans le cas de tabès, les malades, outre l'ato.
nie musculaire, ne savent plus déféquer d'où nécessité de la ré&
ducation. Enfin, signalons les affections nerveuses fonctiouinelles,
chagrins, soucis, qui peuvent causer du spasme et de la coinstipa-
tions.

2° - Envisageons maintenant les constipés primitifs. Ues ma-
lades viennent consulter n'ayant présenté aucune affection d'où
découle leur constipation.

Ils se divisent en deux groupes.

Dans un premier groupe, il s'agit de malades qui ont une pré-
disposition héréditaire. Il y a des familles de constipés. Ih ont
développé, soit par leur régime, soit par mauvaise habitude et
mauvais entraînement, l'état intestinal dont ils souffrent.

Dans un second groupe, il s'agit de sujets chez lesquels la eons-
tipation est entretenue par une mauvaise alimcntat"on - je vous

ai signalé ces types de l'alimentation insuffisante ou trop assimilée.
Il faudra veiller à ces causes chez les malades chez lesquels vous

constaterez de la constipation primitive.

Mais, qu'elle soit primitive ou secondaire, la constipation 5e

présente sous deux formes : elle est atonique ou spasmodique.

Il faut donc, avant tout, faire l'examen de l'intestin. Or, quand
on observe à la radiocopie un sujet qui a ab-orb' un repas au
bismuth, on voit le gros intestin débuter au cecum par unu porti< D
élargie et se rétréeir peu à peu en entonnoir jusqu'à lamp ule ce-
tale ou' n'existe qu'un léger renflement. Ainsi, tout le gros in-
testin est rétracté ; ne vous étonnez donc pas de trouver dans la
fosse iliaque gauehe un intestin rétréci et contracté, cela est nor-
mal, et n'implique pas du spasme, malgré ce que l'on croit géné-
ralement.

Or, chez les constipés, voius trouverez deux variétés d'inakstiln
chez les uns il y a spasme, lintestin contracté pathologiqueillent
devient plus dur, plus résistant. En second lieu, cet intt stin 04
douloureux à la palpation, il y a là, comme dans tout état spaslo-
dique, un état douloureux.


